
Tous droits réservés © Musée de la Gaspésie, 2018 Ce document est protégé par la loi sur le droit d’auteur. L’utilisation des
services d’Érudit (y compris la reproduction) est assujettie à sa politique
d’utilisation que vous pouvez consulter en ligne.
https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/

Cet article est diffusé et préservé par Érudit.
Érudit est un consortium interuniversitaire sans but lucratif composé de
l’Université de Montréal, l’Université Laval et l’Université du Québec à
Montréal. Il a pour mission la promotion et la valorisation de la recherche.
https://www.erudit.org/fr/

Document généré le 5 juin 2025 05:21

Magazine Gaspésie

Créer un dialogue avec l’histoire
Marie-Josée Lemaire-Caplette

Volume 55, numéro 2 (192), août–novembre 2018

URI : https://id.erudit.org/iderudit/88612ac

Aller au sommaire du numéro

Éditeur(s)
Musée de la Gaspésie

ISSN
1207-5280 (imprimé)
2561-410X (numérique)

Découvrir la revue

Citer ce document
Lemaire-Caplette, M.-J. (2018). Créer un dialogue avec l’histoire. Magazine
Gaspésie, 55(2), 3–4.

https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/revues/mgaspesie/
https://id.erudit.org/iderudit/88612ac
https://www.erudit.org/fr/revues/mgaspesie/2018-v55-n2-mgaspesie03904/
https://www.erudit.org/fr/revues/mgaspesie/


  Août-Novembre 2018 | Magazine Gaspésie        [3]

[AVANT-PROPOS]

Nouvellement en fonction, 
c’est avec enthousiasme que 
j’ai consacré une partie des 

dernières semaines à explorer le 
Magazine Gaspésie, à comprendre 
sa structure, à découvrir ses théma-
tiques passées, à m’imprégner de sa 
longue tradition. La création de ce 
poste marque également l’occasion 
de réfléchir au présent et à l’avenir 
du Magazine. 

Détentrice d’un baccalauréat en 
sciences de la communication et 
d’une maîtrise en muséologie de 
l’Université de Montréal, je cumule 
une douzaine d’années d’expérien- 
ce dans le milieu culturel, patrimo-
nial et muséal. J’ai, entre autres, 
occupé les fonctions de responsable 
des communications et de chargée 
de projet aux expositions. Je consi-
dère mes deux champs d’exper-
tise comme complémentaires, l’un 
enrichissant l’autre. En communi-
cations, il est question de publics, 
en muséologie de visiteurs et en 
édition de lecteurs. Dans tous les 
cas, la mise en valeur et la diffusion 
de l’histoire, du patrimoine et de la 
culture partagent un objectif, celui 
d’établir un dialogue. 

Complémentarité et enrichisse-
ment. S’appuyer sur le passé tout 
en regardant vers l’avant, pour-
suivre les traditions et y intégrer 
des nouveautés, traiter de l’his-
toire avec dynamisme et fraîcheur, 
s’adresser aux Gaspésiennes et 
Gaspésiens, mais aussi à tous les 
amoureux de la péninsule. Bref, 
réaliser un magazine d’histoire 
actuel, reflet de la petite et grande 
histoire, lointaine ou plus récente, 
de la Gaspésie ; voilà nos aspira-
tions pour le Magazine Gaspésie. 

Ce Magazine est le vôtre : lecteurs, 
collaborateurs, partenaires. C’est l’ou-
til de médiation par excellence du 
Musée de la Gaspésie pour se rendre 
chez vous, pour vous faire découvrir 
ou redécouvrir votre histoire et vos 
collections, pour vous faire connaître 
les gens d’ici, pour vous donner la 
parole. 

Déjà, vous constaterez plusieurs 
changements à la lecture du Ma- 
gazine, d’autres viendront. N’hé-
sitez pas à me contacter pour me 
donner vos suggestions et com-
mentaires, pour me faire part 
d’une idée ou pour me raconter 
une histoire.

Gaspésie, muse des artistes
Que de bonheur et de plaisir à trai-
ter de la thématique des arts en lien 
avec cette si inspirante Gaspésie! 
Que ce soit dans le domaine des arts 
visuels, de la poésie, de la chanson, 
du cinéma ou du théâtre, le sujet 
est vaste. De multiples talents sont 
natifs de la péninsule ou s’y sont 
établis au fil du temps ; la Gaspésie 
est un terrain fertile de création, et 
ce, depuis fort longtemps. 
Nous vous offrons ici une brève 

incursion dans le monde des arts, 
bien conscients que nous n’en fai-
sons qu’un léger survol. Nous 
vous proposons un panorama de 
pionnières et pionniers dans leur 
domaine respectif et complétons 
ce portrait avec des artistes plus 
contemporains qui puisent leur ins-
piration dans la mémoire et l’identité 
gaspésiennes. Nous réalisons égale-
ment quelques détours intéressants, 
tentant d’explorer l’inédit ou de faire 
découvrir des aspects méconnus 
d’une œuvre ou de son artiste.

Les premiers textes sont consacrés 
à des femmes artistes. Il est inté-
ressant de constater que malgré les 
kilomètres qui les séparent, deux 
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Carte postale représentant une femme 
qui peint sur une plage de Percé, vers 1900.
Musée de la Gaspésie. Collection Richard Gauthier. P162/5



talents sont en train d’éclore durant 
la même période. Elmina Lefebvre à 
Carleton se consacre principalement 
aux beaux-arts alors que Blanche 

Lamontagne à Cap-Chat se dévoue 
à la poésie. Ces deux femmes 
tracent la voie pour de nombreuses 
créatrices, dont Françoise Bujold qui 
alliera les deux disciplines.

Incontournable, la première au- 
teure-compositrice-interprète qué-
bécoise Mary Travers dite La Bolduc 
marque l’histoire de la chanson, 
tout comme Petite-Vallée. En effet, 
certains endroits se révèlent parti-
culièrement inspirants et embléma- 
tiques. Métis-sur-Mer le sera pour 
son premier illustrateur Thomas 
Fenwick et pour Lawren Harris du 
Groupe des Sept alors que Carle-
ton le sera pour le théâtre et les arts 
de la scène. Enfin, il est impossible 
d’aborder les arts sans parler de 
Percé et de la multitude d’artistes 
qu’elle a générée ou envoûtée. 

Les origines sont aussi des moteurs 
forts de création. C’est le cas pour 
plusieurs œuvres du cinéaste avant- 

gardiste Paul Almond et pour la sculp-
ture Gespeg Tia’m. Le descendant 
ordinaire de Jean-Robert Drouillard.

En terminant, l’histoire de la Gas-
pésie s’est révélée être une muse 
pour plusieurs contemporains, tels 
que Quimorucru, The Gaspé Pro-
ject ou Claude Rioux. Dans tous les 
cas, la péninsule habite longtemps 
l’imaginaire des gens qui y naissent 
ou la visitent. Elle sera même un 
déclic important dans la démarche 
du photographe Paul Strand.

Nous espérons avoir piqué votre 
curiosité avec cet « avant-goût de 
la fécondité de ce vaste atelier d’ar-
tistes pluridisciplinaires qui a nom 
Gaspésie… »* pour reprendre les 
mots de Jules Bélanger.

Note
* 	 Jules Bélanger, « Préface », dans Line Goyette, La 

Gaspésie des artistes, Montréal : Fides, 2006, p. 9.
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